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LES GRANDES FIGURES 

DE LA MĒDECINE COLONIALE FRANÇAISE 

LA TRYPANOSOMIASE 
Francis J. Louis, Jean-Marie Milleliri, Bruno Pradines 

Association « Ceux du Pharo » 
  

   

LES DISCIPLES DE JAMOT 

GASTON MURAZ (1887-1955) 

De 1922 à 1925, Jamot peut s’appuyer sur 5 médecins militaires: de Marqueissac, Corson, Evrard, Odend’hal et 
Marquand. De 1926 à 1931, les 10 médecins militaires de la Mission permanente de prophylaxie de la maladie du 
sommeil sont Bauguion, Chambon (et son épouse), de Marqueissac, Lavergne, Le Rouzic, Maury, Meydieu, Monier, 
Montestruc et Vernon. Mais le décret qui crée la Mission permanente impose également que tout médecin arrivant au 
Cameroun doit faire un stage à Ayos où il pourra s’initier au diagnostic et au traitement de l’endémie. 
Par la suite, tous les médecins affectés « aux grandes endémies » appliqueront la méthode Jamot. Parmi eux, on peut 
citer Muraz, Richet ou Lapeyssonnie pour ne nommer que les plus célèbres. 
Depuis les indépendances, la méthode de lutte par équipes mobiles est toujours la stratégie privilégiée. 

La carrière de Gaston Muraz, comme celle de Jamot, a été marquée du sceau de la 
trypanosomiase. 
En 1914, il est nommé directeur de l’IP Brazzaville (Jamot, directeur adjoint) mais la guerre 
est déclarée et il intègre la colonne du Nord dans le conflit au Cameroun allemand. Le 30 
mai 1919 est créé le secteur de prophylaxie de la maladie du sommeil du Tchad sous la 
direction de Marc Bouilliez. Mais Bouilliez est rapatrié en France pour une hépatite virale 
dont il décèdera. Muraz le remplace et tient le poste à Fort-Archambault (Sarh) jusqu’en 
1926. C’est pour lui une période dense de sa carrière et c’est là qu’il écrit son roman Satyres 
illustrées de l’Afrique noire. 

De 1928 à 1931, Muraz dirige le Service de prophylaxie de la maladie du sommeil en AEF et traite avec ses équipes 
plus de 50 000 malades. 
En 1939 est créé le Service général autonome de la maladie du sommeil à Bobo Dioulasso. Les 18 colonies de la 
fédération sont couvertes, divisées en 75 secteurs spéciaux dirigés par des médecins  (dont Lapeyssonnie) et 44 
secteurs annexes. De 1939 à 1942, malgré la guerre, 2 500 000  habitants sont examinés par Gaston Muraz, son 
adjoint Pierre Richet et leurs équipes et 30 000 sommeilleux sont diagnostiqués et traités. Le fléau est endigué en 
Afrique Equatoriale Française. 
Muraz fonde également l’école Jamot pour la formation des infirmiers des équipes mobiles. 
En 1942, comme Jamot en 1935, il prend une retraite anticipée. 
Il décède le 7 février 1955. En 1956, le centre de Bobo Dioulasso prend le nom de Centre Muraz. 


